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au Seigneur leur Dieu." (S.Luc.1. 14-16) Cepen-
dantv ni sa pénitence ni sa saiteté ni son zèle ne
sera ce qui le. rendra grand. Il recevra du
beigneur -une mission sublime; il "marchera
devant lui, dans l'esprit d'Elie, pour ramener les
coeurs des pères vers les enfants, et les indociles
a la sagesse des justes, afin de préparer au Sci-
8^«"*" un peuple parfait." (S.Luc.1. 17-18)
Une telle nouvelle d>» "pouvait qu'apporter la

joie a lame de Zachariëf'.Il savait bien que 400
ans auparavant un profthétê du nom de Malachie
avait prédit ces choses,.-. i^éfléchissant toutefois à
1 âge avance auquel lui ofe -son épouse étaient par-
venus, le doute entra dine '-son âme. Alors Fan-ge reprit: Je suis Gabriof,. qui me tiens devantuieu; jai été envoyé peyx, te parler et t'annoncer
cette heureuse nouvelle.;* «Et voici que tu seras

^h^Lf^ "? pourras parrçf.'jusqu'au jour où ceschoses arriveront." (S.L«c,I.i9-2o)

«nrTf. V""""
disparut. Zacharie. pâle et tremblant,

sortit du sanctuaire et fif/eomprendre par des si-gnes qu'il ne pouvait artrcufer une parole. Le peu-rL^mf ^"'^ "^^iy^ ""^ ---" rf-n' Je

7noLîfi"^^'^^
son servke"religieux étant expiré,

?nL .1 l'^^r;"^
^^"' sn-«jaison. sur les monta-gnes de la Judée, remplf-tctt à la fois de joie et

Honc'lî"
^ ?" souvenir de ce qui lui était arrivé etdans 1 espoir qui lui avait été donné.

III

LA VISITE A ELISABETH.

rnn?r i"°'^ ,°"4 P'''^^^ ^^P"'s cette apparition delange dans le Temple.

^^Y"^ ""'fj^^e. qu'une attitude angéliquement mo-

fe r T^'T*/"?" fV^"" ^"^^'^é* gravissait en hâ-
te les monts de la Judée, se dirigeant vers la vil-


